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agissent avec sagesse, en étant conscients des conséquences désastreuses que peuvent
entraîner des gestes irréfléchis .

De nos jours, quand couve un conflit il ne faut plus seulement songer à des hostilités
circonscrites, si horribles soient-elles . Nous savons que chaque nouvelle flambée de
violence qui éclate dans le monde est une menace en puissance dirigée contre chacun
de nous et contre l'humanité . Nous devons rappeler à ceux qui seraient tentés de
recourir aux armes qu'ils mettent en danger plus que la vie de leur propre peuple . Au
fond, chaque coup de feu tiré sous l'influence de la colère peut être dirigé contre nous
tous. Nous avons le droit et le devoir de nous prononcer à cet égard, car ce qui est
aujourd'hui en jeu, c'est à vrai dire la paix du Canada comme de tous les autres pays
du monde .

C'est pourquoi aucun autre problème n'a de plus grande importance pour cette
assemblée que le désarmement, mais aucun sujet n'a moins couronné nos efforts et
plus déçu nos peuples . La session extraordinaire de l'an prochain nous fournira
l'occasion de faire des progrès réels sur la voie du désarmement. Le Canada a
coparrainé la résolution demandant sa convocation et présentera des propositions
précises pour en assurer le succès .

Mais nous ne pouvons attendre la session extraordinaire . C'est maintenant qu'il faut
améliorer et renforcer le système international de non-prolifération, qu'il faut mettre
en oeuvre de façon plus efficace le Traité sur la non-prolifération et réexaminer les
risques et les avantages que présentent divers cycles de fabrication et procédés de
traitement des combustibles nucléaires .

S'il est quelque chose de plus terrifiant que l'éventualité d'une escalade rapide des
hostilités localisées, c'est le cauchemar d'une prolifération nucléaire débridée avec son
cortège d'horreurs . Je comprends difficilement comment quelqu'un parmi les chefs de
file peut voir dans l'augmentation du nombre des États dotés d'armes nucléaires une
contribution à la stabilité mondiale . Il y a longtemps que le Canada, malgré sa
compétence reconnue en ce domaine, a rejeté l'option des armements nucléaires .
Nous faisons maintenant tous nos efforts pour veiller à ce que d'autres fassent de
même. Notre coopération nucléaire, sous forme de fournitures ou de technologie, se
limitera dorénavant aux pays qui auront signé le Traité de non-prolifération ou qui se
seront engagés à appliquer des garanties intégrales . Nous sommes encouragés par le fait
que d'autres fournisseurs nucléaires, dont l'Australie et la Suède, ont adopté une ligne
analogue. Nous espérons que d'autres suivront .

En effet, le Canada reconnaît que le renchérissement et l'épuisement inévitables des
sources d'énergie traditionnelles ne laissent à la plupart des pays d'autres choix que de
s'en remettre au nucléaire pour répondre aux demandes d'énergie . Nous convenons
également qu'il existe des divergences légitimes sur les moyens les plus sûrs et les plus
efficaces d'utiliser les ressources et la technologie nucléaires . C'est le cas même dans
les pays dont l'engagement en faveur de la non-prolifération est entier et incontesté .

C'est pourquoi le Canada accueille avec plaisir et accorde son soutien à la proposition
du sommet de Londres d'étudier en profondeur les cycles du combustible qu i
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